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CONDITIONS TECHNIQUES DE 1 1 AMELIORATION DE LA PH0.OOC'l'ION 

COTONNIERE AU TCHAD 

J.B.Roux, MoDaescbner, Cl.lllégie 

Après la 2ème guerre mondiale, la production cotonnière du Tchad 
s'est élevée rapidement d'environ 30.000 t. de coton-graine et 8.500 t. de 
fibre à 80.000 t. de coton-graine et 28.000 t. de fibre en 1957/58. Cette 
progression est due à l'accroissement des surfaces cultivées, au développe-
~ent de l'encadrement technique at à la vulgarisation de nouvelles variétés 
sélectionnées par 1 11.R.C.T. (productivité et rendement à l'égrenage accrus). 
On assiste actuellement à une stagnation, sinon à un recul, de la production, 
bien qu'il ne semble pas que celle~ci ait atteint le plafond de ses possibili­
tés. Il parait donc utile de montrerqua __ la culture cotonnière, moyennant le res­
pect de certaines règles de base et 1~ mise en oeuvre -de nouveaux moyens de 
produëtion, peut ~tre rendue sensiblement plus rémunératrice pour les cul­
.tivateurs de ce pays. En outre, l'amélioration de la production cotonnière 
' peut ~tre le moteur d''Uile évolution radicale de l'Agriculture Tchadienne vers 
une intensification qui assurera le maintien de ln fertilité des sols et 
une élévation du niveau da vie. 

Règles de base essentiel~s préconisées -

I960 

Le rendement à l'hectare peut être imnédiatement accru par le simple 
respect de quelques règles de base, sans bouleversement des techniques culturales 
a.ctualles. 

Choix; des terres: il est souvent limité dans la pratique; il est 
recommandé, dans la mesure du possible, d'éviter les terres trop pauvres 
ou sujettes aux inondations, de billonœrles terrai.ne en pente le long des 
lignes de niveau (région de Baibo-Kum), d'éviter les petites parcelles dissé­
minées, où le parasitisme se concentre. 

Défrichements: le retard apporté aux défrichements, dans les regions 
boisées, est très souvent à l'origine d'un décalage général du calendrier agri­
cole. Il n'est pourtant pas nécessair~ d'attendre la saison des pluies pour 
entreprendre cette opération, qui pourrait être exécutée en octobre-novembre de 
l'année précédente, entre les derniers travaux d'entretien et les premières 
récoltes. 
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Préparation a.es terres: La technique de Monsieur BERGER, mise au 
point à Karual, et vu.lgariséedans la Kabia, consistant en un houage profond 
limité aux lignes de semis, doit donner de meilleurs résultats que le grat­
tage superficiel généralement effectué (car favorisant l'absorption et l'utili­
sation des eaux de pluie, et le développement des jeunes plants). 

' ' 

Dates de semis : l'intérêt des semis précoces n'est plus à démontrer, 
La répartition annuelle des pluies est telle que cette question de date de 
semis conditionne le développement et le rendement du cotonnier • .Alors qu 1en 
début de végétation les besoins en eau du cotonnier sont plutôt réduits, 
ceux-ci deviennent particulièrement importants au cours de la capsulaison, 
qui débute environ 2 mois après le semis. Il convient donc d'éviter que 
la formation des premières capsules ne corresponde à l'apparition de la 
saison sèche, comme delà s 1est produit souvent en 1959 en raison de semis 
particulièrement tardifs et de l'arrêt précoce des pluies. Un autre facteur, 
que l'on a fait rarement ressortir, milite en faveur des semis précoces: 
c'est le fait qu'en début de saison des pluies la teneur en Azote superfi­
ciel des sols est encore suffisante pour permettre un développement normal 
des jeunes cotonniers, alors que les fortes averses de Juillet et Août en­
traînent 1 1 Azote en profondeur, le rendant inacessible aux jeunes plants, qui 
végètent lentement et restent souvent chétifs. 

La nécessité pour le planteur de semer ses cultures vivrières avant 
le coton a souvent été invoquée comme raison majeure du retard apporté aux 
semis de coton. Pratiquement, les semis de Mil et d'.Arachide peuvent être, 
et sont généralement, effectués en Mai et au plus tard début Juin. 

En fin de compte, le calendi·iersuivant est préconisé pour les semis 
- Au Mayo-Kebbi, où la saison sèche s'installe dès le début d 10ctobre, il est 
possible de semer le coton lo~squ'il esttombé de 150 à 180 mm de pluies, 
soit dès le début de Juin; les semis devraient être entièrement terminés vers 
le 15-20 Juin. 
- Au Logone et au Moyen-Chari, les s.emis doivent ~tre entièrement effectués 
en Juin, et le plus tôt possible suivant les pluies. La période la plus fa­
vorable se situe généralement entre le 10 et le ~5 .Juin. Il est certain qu' 
il est plus :important de semer tôt vers le Nord (Kelo-Laï) que vers le Sud 
(Baïhokum Goré 7 Moïssala), mais même dans la partie la plus méridionale, 
où la saison.des pluies se prolonge jusque vers la fin Octobre, il est re­
commandé de semer avant le 1er Juillet. 

Densités de semis : les densités actuellement préconisees (60 à 65.000 
plants/h;) convien,1ent dans 1 1 état actuel de la culture ( en l'absence de 
fumures), Pratiquement, ces densités qont rarement réalisées, et una aug­
mentation de rendement peut être attendue d'une meilleure observation des 
écartements recommandés. 

./ ... 
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Tro.vaux d 1 entretien le déu_,.rü,, gc et le 1er S8,rclo,go sont généro.lornent 
effectués trop t ~,rdivonent. Un nois à 6 semaines 2.près le sonis, on voit fré­
q_uoor."lont dispc..ro .. ttre los jeunes cotonniers pc .. rmi ilmc végétc..tion é1.dventice 
touffue qui rotc,rde leur croiss 2.nce. Le 1er s2..rcla ge dovr;-,.it s I effectuer dès 12. 
levée, dc .. ns 1 1 interligne, et J.o second sc.rclo.ge 15 jours à 3 son.ines plus t ::.,rd, 
en nême temps q_uo le dén::.ri::-.go. Un 3ème sc..rclngo est in,,.:~spenso..ble fin août, 
début sapter:ibre, et un 4ème sarclo.ge rocot1Landé, pour assurer une culture propre. 

Récolte : une exposition rJrolongée dos c :::.psules ouvertes .· .u soleil 
y,nt l ·. r é colte dév 0 -,lorise lo. fibre on provoc_iuant lo "grisc:.illement" du 

ouio~;il est donc reconno.ndé de ne pa s rot~,.rder ~ trop la ceuillette du 
coton. 

Destruction des cotonniers : dès b , récolte terrüinée il est recor.1-
n::mdé de couper et de brûler les cotonniers : cette opération est effectuée 
en génér:ü trop t rdivement, et une ré .. ~.lis :-, tion plus pré1;1oce ne pourr::üt 
c1u'ontrc,iner une diJ::.linution du lJ1J,ro.sitisL1e 1::, c ·,opo.gno suiva nte. 

IncidEmco du respect des rèr.;;los do b:::..se préconis ées : le rendement 
moyen . . ctuel do l ~i, culture cotonnière o..u Tchc,d est d'environ 300 Kg/hc.. C'est 
donc l 1un des plus bo.s du :o.onde entier, et il no f ,,:ut p::..s s I étonner d2.11s ces 
candi tions que cette culture no jouisse p .s d'un srr;~.nd crédit ·.:uprès des 
plo..nteurs Lfric,:-..ins. D' 2.ucuns prétèndont .:pe ce rcmdo1:1ent n 1 est pc.s sus­
septiblo d 1 ,-,r.:iéliorr·.tion on r c.ison de L t position géogr:,phi(luo du Tchad qui 
rend difficile k , rontc,bilisi:',tion d I opér ·tions telles -que los fun1ii.res niné­
rnles ou les tro. iteE1ents insecticides. Lo preEüor objectif à o.tteindro nous 
sembla être l'obtention d'un rend0D.ont noyen plus élevé po.r le seul respect 
do q_ueLluos règles cle ba.se essentielles. Le cul ti vo.teur devr2. sans doute four­
nir un peu ~)lus d o tro.v.•~,il ,i u• nupo.ro.v:0,nt, mc.is il d ,_vrn surtout dsco,lor son 
c<,lendrier de f o..çon que toutes l os op6ro.tions soient effectuées on temps voulu. 
SuivG.nt les régions, le rendeuent n oyon pourr:.7. :J.insi o.. ttoindro de ~.00 à plus 
de 500 Kg/h . , et, à surfc..ces égc~les, lo. production du Tcha d pourrr~ être por-
tée à 100.000 tonnes onvlron. · 

.\ r.iéliorations Ci. pplic ,bles dc,ns un E_roche :~.venir 

LI o'bsorvo..tion des règles cul turr'..les précédentes, ~ui porraottra soule 
cl' o.ccroîtro lo rendoment do b 1so, est le pré[:üo.blo indisp0ns o.blo à l a vulgn­
risation do noyons do production nécess :üres à 1 1o'btontion d'un render..1ent 
vr;_;ii :::cont r émunéro..tou.r pour le cultiva teur. 

./ ... 
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Trcd. tcments insecticidos los possibilités pro.tiquas do réalisr,tion 
de tr,J,i tenants insecticid·ë~~ul turc "~fricaine ont été p .rticulièrenont bien 
étudiéos en Ré1)Ubliquo Contrc.fricD. ino. Ces essais du vulg~1-risa tion, c_pi ont 
porté sur plusieurs années, ont pernis do c uncluro à le supériorité dos pul­
véris a teurs à dos à pression entretenue, éq_uipés pour: l e .. r;licronisation cvoc 
une rO-npe à 4 jets, et sorvis po.r do le, n':.in d I oouvro s :.c l 2-riéo, Ce Dodo 
de tr :1i te;;mnt coûta le noins chor tout on pernctt.::mt 1~ trni tm,1e:mt pc.:r cc.rn.­
p . gno et p:::.r équipe d'une suporficic inportc.nte (300 hect 2.res) ... Ju Tch;:i,d 
1 10.tor:üso..tion o.queuso à l'o.ide d 1atonisours à dos de typo SOLO pout ôtro 
égüenent une néthodc intéressa nte à considérer. Lo prix de revient à l 1hec­
tc.rc n 1 est p::-.s sonsiblor.ient diffé rent. 

L 1 oxpérience o,cquise sur les Stntions du Tcha d nontre ,1ue 1 1 Endrin 
est o,ctucllenent 1 1 insecticide le plus efficc.ce contre les parasites comnuns 
du cotonnier et que son enploi no prés en te pc~s de dc,ngor mo:yenn,:mt des pré­
ocutions élénentâircs. Elle nontrc o,uss i que lc:s trn. itoncmts doivent Gtro 
pré cocos o,fin de j) rotégcr essenticllenont les pr01nères c:.:psules. Le prenier 
tr".i tcr.rnnt devr:·, i t êtro effodt1..é dès le dt=Sbut do 1,. floraison ot le dot1X:ièrt10 
tr::.'.. iten ent 3 son--.ines plus tGrd . Dcrnx tTc, itowmts: à r o.ison de 2 1/hc, d 1 Endrin 
par trc. itonent, r eprésentent le ninirn.:œ indispensable : un trois ièn o trni toncnt 
peut lôtre nécess:J.ire dr:.ns cert -'iins c ::1s, et sere1, toujours utile (s.::t :r entabilité 
s er;:,, tau.jours assurée là où on peut os péror un rendeL1ent élevé soit du f o.i t de 
l r.•. richesse du sol soit à l o. suite d 1npplico.tion de fur..lures). 

Lo ca lendrier do tré~-i tononts suivant peut donc Gtre rocomx-mdé 
1er tr~. ite: L1011t 'D 50 jours Gprès lo se1~1is 
2èr.1e tr2.item011t ·: 3 seEk.'"':. incs nprèo 
3ène trd tenent (éventuel) 3 semaines o..près 

LLl. génércüisa tion dos trG.itcr.'.lents insecticides doit pernettre clo 
portor lo rendenont moyen à 600 Kg/ha, et cl,..'l.w.mtago dc~ns cort ,~. ines régions i 
s o,ns apport de funures. L I opér.~·-tion doit ôtro 1 rgonent bénéficiD.ire pour 
le cultivateur. 

Ftmures ninéro..les 1 1npplicCt.tion do f,_:-_nuros n in6rc,les présonte uoins 
de difficul Üis pratiques q_uo L 1. réal ise,tion de tro.i t cmonts ins octicides. Le 
ge.in obtonu ost proportionnel ,:.u rond0Ic10nt do base s :ms engrr-,is. Lu rontn­
bili té sero, donc d' cmtcmt noillouro quo lo rendonont d e bo,se sore. plus élevé, 
ce qui inplL.1ue : des sols r.rnysns ou riches, des cultures réa.liséos d-''.. ns do 
bonnos conditions, et dos truitenents insecticides. Sur les t orros pauvres, 
un apport inporttmt de r..rn,tière orgr:-nique est indisponso.blo pour éviter uno 
dé crada.tion conplèto du sol (non réa.liso.blo dans 1 1 éteè.t c1ctuol de la culture), 

. / ... 
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L I J.zoto, lo Phos phoro ot 1 o Soufre sont los 3 é lémonts à a.pporter à 
dos de grés divers sui v::mt l e, n;_,,turo dos terres. l\.u Logone ot o,u Moyon-Cho.Ti, 
,:dnsi quo dr'.ns une pnrtio du };[o,yo-Kobbi, on peut actuollemont préconiser 1 1 em­
ploi do Sulfc:.to d 1J.r.-1ï:1onio.quo, à 12- dose do 100 Kg/ha . Uno fornule plus écono~ 
nique, C,'.:'.,r :plus concentrée en .:\zoto tout en o.ssurnnt un équilibre Lzote-Soufr:e 
convc-:nablo, pourra. ôtro rocomr:1,'.:'.,ndéo d.·,ns un proche a.venir. D:ms corta~ri.es ré,;. 
gions, en p:2rticulier sur cortainos torres du M~-,yo-Kobbi, 1 t_i~cido Phosphorique 
o. un8 action très r:1::xg_uéo sur les rcmdoœ nts, e t uno formule particulière sorn 
indiquée pour cos sols. Lo. vulg~.ris o..tion do telle ou telle fur,mre dc.ns un 
ondroi t donné dovr,\ toujours atro précédée d I une conSJ. 1 t -:.tion dos spécio.listos 
qu"..lifiés, c~r, cor1Do po.rtout o.illours d:ms le r.1.onde il n I existe po..s de fornmle 
d' cni;.rr:.is po.sso-pJ.rtout pour lo TchG.d. 

L'utilis::c. tion do tourtoo.ux do coton ou do groinos do coton broyées est 
recom:i;:.ndo.ble pc.rtout à r :-. is on de 300 Kg/ho. de tourtoo.u ou do 500 Kg/ho. de 
gr::., inos broyé os. Il ost anorr.n l do voir encore go.spiller un tonnngo ir1porta.nt 
do gr::.ii nos inutilisé os. 

Ln conbino.ison fumures Eiinérr-.les ot tro.i toments insecticides doit 
permettre d'obtenir, d~ns de bonnes conditions, dos rundonents moyens de 
1 1 ordro do 800 Kg/ha ot dc.v ·.:.nt::-,go : allo doit donc pen1ettro au cultivateur 
do doubler son rcmd01:10 nt de b :::.so d e fo.çon rcmto..ble. 

Lo. g•.=.néroJ. iso.tion do ces noyons m.1éliorés d o production peut porter 
ln récolte du Tcho..d m nivoo.u de 150.000 tonnes, soit ru nains le double 
do l C', production a ctuelle. 

Nouvelles v~.riétés : lo. vulgo.ris Ci.tion dG nouvelles variétés do coton, 
plus productives, nioux o.daptées que les variétés Ci.ctuelles o,ux tr::.i teaonts in­
secticides, ot produisant uno fibre do noillouro qUD.lité, ost un ~utre fn0tour 
possible d 1G.ccroissonont de rcmdonent. Cos V'.1riétés ont dép.:1ssé lo sto.de do 
l o. sélection: ollos sont e,ctuollemont en cours d 1 oxpériuont8.tion ot lour JD.1l­
tiplicc1.tion pourra 6tro onvisagéu prochr.ineri1ent. 

Délinto. e ot désinfection dos senonces : le délintG.go et 1 désinfec­
tion dGs sononcos délinto.go raéc,1.ni que et dosinfoction nu Gr .nopérn,) pornettont 
une levée plus r:-p ide et soustr('.iont los jounos pb.ntulos o..ux c.ttaques dos pG.­
rnsi tes do 10, fonte des s enis : cotto o.ction s e répercute sur 12, donsi té de 
pltmts ot sur l eur vigueur, et l o plus souvent sur lo rendonont final. Ces 
opér.:-.tions sont donc à recorn°10..nder. 

Conclusion : posGibilités d I évolution do 1 -:i. production cotonnière -

Si d I inporto.ntos : néliora.tions d o rondenGnt pouvont être o.ttendues 
do ln. mise on oouvro dos noyons de production précédonts dans lo c:.1,dro .:i..ctuel 
de l' ;:,_gricul turc, une :véri t c.blo évolution do 1.-::. production cotonnière se si tue 
d.:-'..ns lo c :',dre d 1uno tr",nsformtion r ;:.dicC'..lo d o tout e 1 1;'..griculture Tcho.dienne, 
qui soule porr:iettrn une élévc.ttion impork.nto du nivv u a.e vie dos cultivateurs 
tout on o.sourctnt le LJ;), intien de l a f ortili té dc,s sols. 



Los principes d 1uno intonsific:iti on de 1 1.'~griculture sont connus : 
- fix,---..tion clo 1 1 .:":.grimlturo p.~.r l'introduction de 1,::, notion cl 1 inn3stissornmt 
fonci er : ,·,nénc',g0ncnt des terros contre l'éros i on et l e. s t :'..gn,~;tion des enux 
superficielles, , .. pports do funuros ·OI'gc,ni (j_u os ot ,..üné r c:ües, r accouroiss 0i-;1ent 
e t i'..nélior:::,tion des j e.chères : 

- :1, ccroisGon011t des noyons do trc,vci 1 po.r une po ti te né c•:ènis o.t~on p ~.rtielle 
de c er tci ns tr;w :~ux. 

Les St a tions d o Recherche s 1 o,ttc .. chcmt à définir l os b;·.ses t echniques 
c1 1une to lle intensific .\tion : f ertilis 0',tion des sols, :,?l '•.nt cs de . jachère, 
o.ssoleL10nts. Leur L:i so on pr,·.tiquo dépendr e .. du dévcüoppcncnt do 1 1 élcw,1,ge, 
do 1 - culture .:i. ttol éo , de L°', créo..tion d'un ospi0 i t coopéro.tif, de toute une 
éduc.::i.tion des p .ys ·.ns. Uno t elle révoluti on cloncnder:· .. do nou.breuses -.nuées 
pond .nt lesquelles l os c~gTononos devront s I efforcer d 1 o,c::;_uérir uno conn='. i ss:1,11.cc 
pc.rf .i te clos techniques '.!.d",ptéos ~,u niliou do nt ils r econrxmdoront 1 1 o,pplica­
t ··ïon 

(Not e présentée po.r J,B. ROUX, Dirocteur do 1 1 I. R. c .T. ·u Teh d , 1-,~. D.·.E3CH1TER 1 
Chef de 1~. Sto.t:Lon do Bebodjia., C. t ŒG I E, Chef du 1o, Station do Tikon). · 

Public~1tions utiles à consult er 

J. c· .:oou f!c H. L ,RTilif - Tr.:ri.tenents ins ec t icides en culture cotonnière 
afric::1ne - Cot. et Fib . Trop. XIV, 1 !~vril 1959 

J. C~.DOU - UnE) r rn:1.pe portc1,tive incl.ividuello pour l ::i.. pulvérisa tion à fr,ible 
volume - Cot. e t Fib. Trop. XIV, 1 -·~vril 1959 

J .B. ROUX 8: J, GUTI<J'LSCHT - Essi:üs do fur.mrc du cotonnier cm Tck.d - Cot. ot 
Fib. Trop. XI, 2 1 1956 
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P. F. G.-.LICHET - Lus princip --..ux p::rc,s i t os du cotonnier :u Tchc.d - Cot. ot Fi b. 
Trop. XII, Déc. 1957 

R. L .. GIERE - Cons0rv2.tion ot tr:ü:benent dos s ononcos du cotonnier Cot. ot Fib. 
Trop, VIII, 2, 1953 et IX,I, 1954 

G. R.:"J3:'.S - Note ;--,u suj ot du gris ··,illoncm-c du coton o t 1,::,, réporcus sion de co 
gris .~.illonont s ur 1 :. q1.e li té du coton - Bull. _',.c;r. du Congu Belge XLIX, 6, 
Déc. 1958 

Cor.iptos-rcmdus .:,nnuols do 1 1 I.:i . C.T. 


